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	Trop craignos la colo !

	 

	Saynète pour enfants et/ou ados de Thomas Jeanneteau

	-

	Comédie

	-

	Durée : environ 30 minutes

	-

	Distribution modulable

	 

	 

	Synopsis : « Les joliiies coloniiies de vacanceees ! Merci maman, merci papaaa ! », chantait Pierre Perret. Sauf que là, entre un animateur pas très compétent et des enfants survoltés, le séjour au grand air risque de vite déraper. Bref, qui a dit que les vacances étaient reposantes ?

	 

	Distribution (15 personnages1) : 

	
		L’animateur

		La mère

		Le père

		Les 3 enfants dans la voiture : 



	
		Adeline

		Maëlya

		Alyssa



	
		Les 9 enfants de la colonie :



	
		Solune

		Rayane

		Lily Rose

		Noah

		Alexis 

		Océane

		Soan

		Clémence

		Eliana



	 

	 

	 

	Scène 1 - Le départ

	 

	Personnages :

	
		L’animateur

		Les 9 enfants de la colonie :



	
		Solune

		Rayane

		Lily Rose

		Noah

		Alexis 

		Océane

		Soan

		Clémence

		Eliana



	 

	Les enfants sont alignés face au public avec leurs valises, sacs à dos, lunettes de soleil, etc., prêts au départ. 

	Ils agitent les mains et font semblant de pleurer. 

	On entend en voix off les dernières paroles de leurs parents :

	 

	VOIX OFF PARENT 1 : On s'appellera, promis ! Et si ça ne te plaît vraiment pas, nous viendrons te chercher, d'accord ?

	VOIX OFF PARENT 2 : N’oublie pas tes cinq fruits et légumes par jour, mon chéri !

	VOIX OFF PARENT 3 : Tu vas tellement me manquer, ma poupinette d’amour ! 

	VOIX OFF PARENT 4 : Tu prendras bien ton traitement contre les hémorroïdes, hein !

	VOIX OFF PARENT 5 : On t’écrira tous les jours !

	VOIX OFF PARENT 6 : N’oublie pas de te brosser les dents matin, midi, après-midi et soir !

	VOIX OFF PARENT 7 : Ne t’en fais pas, ne t’en fais pas, ça va bien se passer… 

	VOIX OFF PARENT 8 : Tu nous enverras une carte postale, hein, bibiche ?

	VOIX OFF PARENT 9 : C’est promis, je veillerai sur ton cochon d’Inde, sur ta tortue et sur ta musaraigne !

	 

	Les enfants continuent d’agiter les mains et de pleurnicher. 

	On entend les portes des voitures claquer, les voitures qui démarrent et s’éloignent. 

	Les enfants suivent « les voitures » du regard, puis, quand celles-ci sont loin :

	 

	SOLUNE : C’est bon, vous pouvez arrêter, ils sont partis !

	 

	Tous cessent aussitôt de pleurnicher et soufflent de soulagement ; on comprend que c’était du chiqué. 

	 

	LILY-ROSE : Ah, bah, quand même ! J’ai bien cru qu’ils ne nous lâcheraient jamais !

	ALEXIS : Ils sont complètement en stress nos parents !

	CLÉMENCE : C’est clair, j’avais l’impression de partir à la guerre !

	SOAN : (À Océane.) Dis donc, tu t’es vachement bien entraînée à pleurer depuis l’année dernière, toi !

	OCÉANE : (Fière.) T’as vu ça ? J’ai fait pareil pour mon anniversaire, le mois dernier : je voulais un chien mais j’ai pleuré en disant à mes parents que je voulais une petite-sœur. Ils ont été heureux de s’en tirer en m’offrant un chien !

	 

	Solune ouvre grands les yeux : elle a remarqué un mouvement au loin, dans le public.

	 

	SOLUNE : ALERTE ! ALERTE ! Y A MA MÈRE QU’A FAIT DEMI-TOUR ! 

	 

	Tous font à nouveau semblant de pleurnicher. 

	 

	SOLUNE : (À sa mère, au loin.) Oui, oui, au revoir, j’ai compris ! (Aux autres enfants.) Oh là là, je sais plus quoi faire avec elle…

	 

	Silence pendant quelques instants, puis : 

	 

	ELIANA : C’est bon. Elle est partie. 

	 

	Tous cessent de pleurnicher.

	 

	OCÉANE : (À Solune.) Ton petit frère était en pleurs lui aussi.

	SOLUNE : Oui. C’est parce qu’il s’est mangé un poteau à force de toujours regarder ailleurs quand il marche. Comme dit papa : « c’est le métier qui rentre ».

	 

	Un temps. 

	 

	NOAH : Quand même… ça fait drôle, c’est la première fois que je pars tout seul comme ça !

	RAYANE : Et je ne sais pas pour vous, mais ma valise, elle est super lourde ! On dirait qu’on part pour des mois !

	CLÉMENCE : Moi, ma mère, elle a tellement peur que je paume mes affaires qu’elle a cousu des étiquettes avec mon prénom sur tout : mon sac, mes pantalons, mes chaussettes…

	RAYANE : (L’interrompant.) Et tous mes slips !

	LILY-ROSE : (Dépitée.) La mienne, elle m’a mis plein de pulls alors qu’on est en été…

	SOAN : Moi, j’ai discrètement tout vidé avant le départ pour mettre ce que je voulais ! J’ai sauvé le plus important : mon MP4 !

	ALEXIS : Moi ma Switch !

	OCÉANE : Moi mon iPod !

	LILY-ROSE : Et moi mon portable !

	 

	On entend le bus arriver. 

	L’animateur entre côté Cour, une liste dans les mains. 

	Il a un air autoritaire. 

	 

	L’ANIMATEUR : Un peu d’attention tout le monde, je vais faire l’appel ! Moi, déjà, c’est Lilian. Et dès que vous entendez votre prénom à vous, vous levez la main et vous montez dans le car ! (Il lit sur sa liste.) Lily-Rose ?

	LILY-ROSE : Présente !

	 

	Elle sort côté Cour.

	 

	L’ANIMATEUR : Alexis ?

	ALEXIS : Présent ! 

	 

	Il sort.

	 

	L’ANIMATEUR : Eliana ? 

	ELIANA : Présente ! 

	 

	Elle sort.

	 

	L’ANIMATEUR : Soan ? 

	SOAN : OK ! 

	 

	Il sort.

	 

	L’ANIMATEUR : Solune ? 

	SOLUNE : Présente ! 

	L’ANIMATEUR : Noah ?

	NOAH : Passé composé ! (À Solune.) Je peux me mettre à côté de toi ?

	SOLUNE : C’est risqué : je suis malade pendant les trajets, je risque de te vomir dessus…

	NOAH : Coool !

	 

	Tous les deux sortent.

	 

	…

	Merci à vous de vous intéresser à « Trop craignos la colo ! ».

	Si vous souhaitez en lire davantage, n’hésitez pas à me contacter par email (thomas.jeanneteau@gmail.com), en indiquant le nom et les coordonnées de votre troupe, et je me ferai un plaisir de vous envoyer l’intégralité du texte. 

	À bientôt !

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Scène 2 - Les embouteillages

	 

	Personnages :

	
		La mère

		Le père

		Les 3 enfants dans la voiture :



	
		Adeline

		Maëlya

		Alyssa



	 

	On entend des bruits d’embouteillages. 

	La mère est au volant de la voiture, maussade. 

	Sur le siège passager avant, le père est au téléphone (avec l’animateur de la saynète précédente). 

	On le sent dépité. 

	Il a un magazine sur les genoux. 

	À l’arrière, Maëlya (à gauche) s’agite, tandis qu’Alyssa (au centre) et Adeline (à droite) s’ennuient. 

	 

	MAËLYA : On va à Disneyland Paris ! On va à Disneyland Paris ! ON VA À DISNEYLAND PARIS !

	ALYSSA : Maëlya, arrête ça ! Tu sais très bien qu’on n’y va pas !

	 

	Maëlya se met à bouder. 

	Le père raccroche son téléphone.

	 

	LE PÈRE : C’était l’animateur de la colo. 

	LA MÈRE : Et donc ?

	LE PÈRE : Et donc, ils font monter les enfants dans le car. Avec le chauffeur, ils veulent bien attendre encore un quart d’heure, mais pas plus.

	 

	La mère est dépitée. 

	 

	LA MÈRE : C’est mort. Je sens que c’est mort. T’as vu la longueur des bouchons devant ?! Si on loupe le car, moi, je me tape pas deux cents kilomètres en plus pour les emmener à la colo…

	 

	Le père acquiesce en silence. 

	Il ouvre son magazine et se met à lire. 

	Maëlya embête Adeline.

	 

	MAËLYA : Pète et Répète sont sur un bateau. Pète tombe à l’eau. C’est qui qui reste ?

	ADELINE : Répète.

	MAËLYA : Pète et Répète sont sur un bateau. Pète tombe à l’eau. C’est qui qui reste ?

	ADELINE : Répète !

	MAËLYA : Pète et Répète sont sur un bateau. Pète tombe à l’eau. C’est qui qui reste ?

	ADELINE : Répète, j’ai dit ! Maman ! Maëlya, elle fait rien que de m’embêter !

	MAËLYA : C’est même pas vrai !

	ADELINE : Si, c’est vrai !

	LE PÈRE : Maëlya ! Tu laisses ta sœur tranquille ! 

	 

	Il reprend sa lecture. 

	Maëlya se remet à bouder.

	 

	MAËLYA : J’en ai marre, c’est toujours ma faute ! J’suis trop blasée !

	LE PÈRE : Écoutez, toutes. (Il montre son magazine.) Je viens de lire un truc marrant. Ils disent que quand la torpille sort d’un sous-marin, l’eau ne rentre pas.

	LA MÈRE : (Moqueuse.) Et toi, quand toi tu pètes dans l’eau du bain, est-ce que l’eau rentre ?

	 

	Silence pendant quelques instants. 

	 

	ALYSSA : Maman… c’est quand qu’on arrive au car ?

	 

	La mère jette un regard dépité à son mari. 

	 

	LA MÈRE : Bientôt. Normalement…

	 

	Alyssa attend quelques secondes avant de demander à ses sœurs :

	 

	ALYSSA : « Bientôt », c’est dans combien de temps ?

	MAËLYA : Je ne sais pas.

	ALYSSA : On fait quoi en attendant ?

	ADELINE : J’en… sais… rien !

	ALYSSA : Pourquoi on est coincés dans les travaux ?

	LE PÈRE : Parce que votre mère voulait soi-disant prendre un raccourci. Résultat : on se retrouve coincés dans les travaux. 

	 

	La mère n’apprécie pas la remarque. 

	 

	LA MÈRE : C’est ta voiture, aussi, qui n’avance pas !

	LE PÈRE : (Il désigne les autres voitures autour d’eux.) Évidemment qu’elle n’avance pas, on-est-coin-cés-dans-les-tra-vaux ! 

	LA MÈRE : Oui, enfin… même en temps normal, elle n’avance pas…

	 

	Le père n’apprécie pas la remarque et souffle pour rester calme.

	 

	LE PÈRE : L’important, c’est de rester calmes et courtois, les uns avec les autres. 

	 

	Il appuie aussitôt sur le klaxon et s’adresse à la voiture devant lui.

	 

	LE PÈRE : OH, TU VAS LA BOUGER TA CAISSE ?! ON NE VA PAS Y PASSER LA JOURNÉE, NON PLUS !!!

	 

	Silence pendant quelques instants, puis : 

	 

	ADELINE : Je veux aller aux toilettes !

	LE PÈRE : Fallait y penser avant.

	ADELINE : J’y ai pensé avant, mais c’est maintenant que j’ai envie !

	 

	Maëlya tapote sur l’épaule d’Adeline pour l’embêter à nouveau. 

	 

	MAËLYA : C’est marrant mais c’est énervant ! C’est marrant mais c’est énervant ! C’est marrant mais c’est…

	 

	La mère l’interrompt. 

	 

	LA MÈRE : C’est marrant, mais moi, je connais une enfant qu’on va laisser sur le trottoir !

	 

	Maëlya se met à pleurnicher.

	 

	LE PÈRE : Je compte jusqu’à trois ! Un ! (Maëlya continue de pleurnicher.) Deux ! (Idem.) Deux et demi…

	 

	Maëlya s’arrête aussitôt.

	 

	LE PÈRE : (À son épouse.) Quand je pense que tu as confondu la semaine de leur voyage et que résultat, on doit faire demi-tour alors qu’on allait chez mes parents !

	LA MÈRE : Ouais, bah, t’avais qu’à vérifier la date, toi aussi !

	LE PÈRE : Moi, j’ai déjà plein de trucs à vérifier ! Une chose, je t’avais demandé une seule chose !

	LA MÈRE : Je bosse la semaine, moi, mon-sieur !

	LE PÈRE : Mais, moi aussi je bosse, ma-dame !

	LA MÈRE : Tu parles ! Toi, tu finis le boulot à 18 heures et pourtant à 16 heures, t’es déjà à la maison !

	 

	Le père et la mère se font la tête ; chacun regarde de son côté. 

	Adeline s’adresse à ses sœurs pour que celles-ci soient les seules à entendre.

	 

	ADELINE : Je suis bien contente de pas être allée chez papy et mamie. J’en ai marre qu’ils me harcèlent pour que je leur dise comment on se sert de l’ordinateur !

	MAËLYA : Et puis moi, mamie, elle a acheté dix exemplaires de ma photo de classe où j’ai une sale tête, pour la donner à toute la famille ! Franchement, j’suis trop blasée !

	ALYSSA : Moi, la dernière fois, papy, il m’a demandé un verre d’eau pour y mettre son dentier ! Eh ben, je ne souhaite ça à personne. 

	 

	Adeline s’adresse à son père. 

	 

	ADELINE : Papa… quand t’étais petit, t’avais du succès avec les filles ?

	 

	Le père et la mère retrouvent le sourire en entendant cette question. 

	 

	LE PÈRE : Aucun succès, ma chérie ! Chaque semaine je tombais amoureux d’une fille différente. Et chaque semaine, je me prenais des râteaux.

	LA MÈRE : (Taquine.) Votre papa m’a suppliée de sortir avec lui. Il a même pleuré pour que j’accepte.

	LE PÈRE : (Vexé.) De quoi ?! C’est même pas… (Il s’interrompt.) Je… (Il se résigne.) OK, d’accord, c’est vrai.

	ALYSSA : (À Adeline.) Pourquoi tu demandes ça ?

	ADELINE : Y a mes copines à l’école, elles disent que j’ai un amoureux !

	ALYSSA : Ah bon ? Tu as un amoureux ?

	 

	…

	Merci à vous de vous intéresser à « Trop craignos la colo ! ».

	Si vous souhaitez en lire davantage, n’hésitez pas à me contacter par email (thomas.jeanneteau@gmail.com), en indiquant le nom et les coordonnées de votre troupe, et je me ferai un plaisir de vous envoyer l’intégralité du texte. 

	À bientôt !

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Scène 3 - L’arrivée à la colo

	 

	Personnages :

	
		L’animateur

		Les 9 enfants de la colonie :



	
		Solune

		Rayane

		Lily Rose

		Noah

		Alexis 

		Océane

		Soan

		Clémence

		Eliana



	 

	Les enfants entrent sur scène côté Jardin, survoltés. 

	Eliana tient une batte de baseball. 

	 

	ALEXIS : On va trop s’éclater, quoi !

	LES AUTRES : OUAIS !

	NOAH : Ouais ! Musique à fond ! 

	LES AUTRES : OUAIS !

	NOAH : Plus de douche ! 

	LES AUTRES : OUAIS !

	NOAH : On décide avec qui on dort ! 

	LES AUTRES : OUAIS !

	CLÉMENCE : On se couche à l’heure qu’on veut ! 

	LES AUTRES : OUAIS !

	LILY-ROSE : Ouais ! Ce sont NOS vacances !

	LES AUTRES : OUAIS !

	SOAN : La liberté, quoi !

	 

	Rayane se met aussitôt à chantonner la musique de « La Reine des Neiges ». 

	 

	RAYANE : « Libéré, délivré, je ne… »

	 

	Eliana l’interrompt aussitôt.

	 

	ELIANA : Ouais mais nan, chut !

	OCÉANE : Finies les corvées, mettre la table, faire la vaisselle !

	SOAN : Ça va être le pa-ra-dis !

	LES AUTRES : OUAIS !

	 

	Solune désigne à Eliana sa batte de baseball. 

	 

	SOLUNE : C’est pour quoi faire ta batte de baseball ?

	ELIANA : C’est pour les garçons. (En entendant ça, les garçons s’écartent d’elle.) S’il y en a un qui essaie d’entrer dans notre chambre ou même qui s’approche de trop près… BAM !

	 

	L’animateur entre côté Jardin et les rejoint, une feuille dans les mains. 

	 

	L’ANIMATEUR : OK, les mômes… vous vous rassemblez autour de moi !

	 

	Les enfants sont tellement turbulents autour de lui qu’il a du mal à se faire entendre. 

	 

	L’ANIMATEUR : S’il vous plaît… S’il vous plaît… Ça commence bien… S’IL VOUS PLAÎT ! 

	 

	Les enfants se taisent aussitôt. 

	L’animateur se place un peu à l’écart, côté Cour, pour que tout le monde le voie bien.

	 

	L’ANIMATEUR : Merci. Déjà qu’il nous manque trois enfants… Pour commencer, je vais vous lire les règles de la colo…

	RAYANE : (L’interrompant.) OUAIS, PAS DE RÈGLES ! 

	 

	Il chantonne le « Seven Nation Army », fait un dab, etc. 

	L’animateur le fusille du regard et il se calme aussitôt. 

	L’animateur déplie sa feuille. 

	 

	L’ANIMATEUR : Donc… je vais vous lire les règles de la colo et croyez-moi, vous avez intérêt à les respecter ! 

	 

	Plus il avance dans la lecture, plus les visages des enfants se décomposent. 

	 

	L’ANIMATEUR : Numéro 1 : on prend deux douches tous les jours ! Le matin ET le soir. Numéro 2 : pour les repas, on se divise en quatre groupes : un pour le petit-déjeuner, un pour le déjeuner, un pour le goûter et un pour le dîner. Les trois groupes qui ne font pas le repas mettent la table, débarrassent la table et font la vaisselle ! Numéro 3 : vous vous couchez le soir et vous vous levez le matin. Vingt heures trente et cinq heures trente ! Réveil au clairon. Numéro 4 : JE choisis les activités ! Et c’est pas négociable. Numéro 5 : je prends une taxe de 50% sur tous les colis de bonbons que vous recevrez. 

	 

	Il replie sa feuille. 

	 

	L’ANIMATEUR : Vous avez des questions ?

	 

	Tous lèvent la main.

	 

	L’ANIMATEUR : Des questions en rapport avec le règlement ?

	 

	Tous baissent la main. 

	 

	L’ANIMATEUR : OK. S’il y a des réclamations, vous voyez ça avec mon collègue…

	 

	Il désigne du doigt un collègue imaginaire. 

	 

	…

	Merci à vous de vous intéresser à « Trop craignos la colo ! ».

	Si vous souhaitez en lire davantage, n’hésitez pas à me contacter par email (thomas.jeanneteau@gmail.com), en indiquant le nom et les coordonnées de votre troupe, et je me ferai un plaisir de vous envoyer l’intégralité du texte. 

	À bientôt !

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Scène 4 - Perdus en forêt 1

	 

	Personnages :

	
		L’animateur

		Les 9 enfants de la colonie :



	
		Solune

		Rayane

		Lily Rose

		Noah

		Alexis 

		Océane

		Soan

		Clémence

		Eliana



	 

	L’animateur entre côté Jardin. 

	Les enfants le suivent en file indienne. 

	Ils ont tous un sac à dos et font un tour de scène en chantant. 

	 

	TOUS : 10 kilomètres à pied, ça use, ça use. 10 kilomètres à pied, ça use les souliers ! 11 kilomètres à pied, ça use, ça use. 11 kilomètres à pied, ça use les souliers…

	 

	Ils sortent côté Cour. 

	Quelques instants plus tard, ils reviennent côté Jardin en traînant les pieds.

	Cette fois, l’animateur est au milieu de la file. 

	 

	TOUS : 43 kilomètres à pied, ça use, ça use. 43 kilomètres à pied, ça use les souliers…

	 

	Ils sortent côté Cour. 

	Quelques instants plus tard, ils reviennent côté Jardin en traînant les pieds.

	Sauf que l’animateur n’est plus parmi eux. 

	 

	TOUS : 567 kilomètres à pied, ça use, ça use. 567 kilomètres à pied, ça use les souliers…

	 

	Ils s’arrêtent en milieu de scène en posant leurs sacs à dos. 

	Ils s’étirent. 

	Certains s’affalent sur le sol.

	 

	NOAH : Au fait Lilian, on est où ? On dirait qu’on est déjà passés par là plusieurs fois…

	 

	Il remarque que l’animateur n’est plus parmi eux. 

	 

	NOAH : Eh ! Il est où Lilian ? Il est où l’animateur ?!

	 

	Tous remarquent l’absence de l’animateur. 

	 

	OCÉANE : (À Solune.) Il était devant toi, non ?!

	 

	Solune désigne Rayane. 

	 

	SOLUNE : Mais non, il était derrière lui !

	RAYANE : Attendez… il ne nous a quand même pas abandonnés ?!

	OCÉANE : Mais non, il a dû se perdre !

	RAYANE : Qu’est-ce que tu racontes ? 

	OCÉANE : Il s’est arrêté pour refaire son lacet, vous vous rappelez ? (Les autres acquiescent.) Nous, on a continué. Il a dû prendre un autre chemin et… il s’est perdu ! Je ne vois que ça. 

	 

	Silence pendant quelques instants, puis : 

	 

	CLÉMENCE : Mais alors… nous sommes TOUS perdus !

	 

	À part Soan, les autres enfants s’agitent. 

	 

	SOAN : Allons, allons ! Calmez-vous. Il va forcément nous retrouver…

	ELIANA : Nous retrouver ?! C’est Lilian !

	 

	Tous ouvrent grands les yeux, paniqués. 

	 

	ALEXIS : On va tous crever, c’est sûr !

	 

	Tous s’agitent. 

	 

	SOLUNE : Bon, et alors ? On fait quoi ?

	 

	Un temps. 

	 

	ALEXIS : On n’a qu’à rester ici et attendre que quelqu’un ramasse… (Il panique.) nos cadavres rongés par les vers !

	RAYANE : Comment on va se nourrir ?! Y a pas un supermarché dans cette forêt ?

	NOAH : S’il le faut, on ira pêcher. Ou même chasser.

	CLÉMENCE : T'as déjà chassé, toi ?

	NOAH : Non, mais j’ai déjà vu des émissions où y a des gens qui chassent !

	 

	Un temps. 

	 

	LILY-ROSE : On n’a qu’à cueillir des champignons sinon ?

	 

	…

	Merci à vous de vous intéresser à « Trop craignos la colo ! ».

	Si vous souhaitez en lire davantage, n’hésitez pas à me contacter par email (thomas.jeanneteau@gmail.com), en indiquant le nom et les coordonnées de votre troupe, et je me ferai un plaisir de vous envoyer l’intégralité du texte. 

	À bientôt !

	 

	 

	 

	 

	 

	Scène 5 - L’animateur panique

	 

	Personnage :

	
		L’animateur



	 

	Pendant la voix off durant laquelle on entend ses pensées, l’animateur fait les cent pas.

	Paniqué, il tient son téléphone à la main et porte son sac de randonnée sur les épaules. 

	 

	VOIX OFF ANIMATEUR : Les parents vont me tuer, c’est sûr ! Je suis nul, mais nul ! C’est fini, la réputation du centre est foutue ! Moi qui dois faire un compte-rendu chaque soir en plus ! Comment je vais leur annoncer ça, moi ?! « Madame, monsieur, bonjour… » (Un temps, il réfléchit.) « Bonjour », c’est bien, ça ! (Un temps.) Ouais, mais en même temps, vu ce que j’annonce après, « Bonjour », ça fait peut-être un peu déplacé… « Salut, salut ! Vous allez rire, mais j’ai perdu votre enfant dès le deuxième jour ! » (Un temps.) Mouais, si je fais de l’humour, ça risque de ne pas passer. Ou sinon : « Sachez que je n’ai plus de nouvelles de votre enfant, mais rappelez-vous du dicton : pas de nouvelle, bonne nouvelle ! » (Un temps.) Ouais, mais non. Là, ils vont vraiment péter un câble… (Un temps.) Je peux aussi faire comme si on avait fait une course d'orientation et qu'ils n’étaient pas encore arrivés ? Non, on n'est pas censés les laisser seuls en pleine nature… Oh là là, y a plus qu’une solution : je vais vider mes comptes et fuir à l'étranger ! À vue de nez, j'ai de quoi aller jusqu'en Auvergne ! Comment je peux faire ?! Comment je peux faire ?!

	 

	…

	Merci à vous de vous intéresser à « Trop craignos la colo ! ».

	Si vous souhaitez en lire davantage, n’hésitez pas à me contacter par email (thomas.jeanneteau@gmail.com), en indiquant le nom et les coordonnées de votre troupe, et je me ferai un plaisir de vous envoyer l’intégralité du texte. 

	À bientôt !

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Scène 6 - Perdus en forêt 2

	 

	Personnages :

	
		Les 9 enfants de la colonie :



	
		Solune

		Rayane

		Lily Rose

		Noah

		Alexis 

		Océane

		Soan

		Clémence

		Eliana



	 

	Tous sont debout, prêts à repartir. 

	Lily-Rose est en coulisses, côté Cour. 

	 

	ALEXIS : On ne peut compter que sur notre sens de l’orientation ! On doit garder le cap sur le Nord.

	 

	Chacun sort sa boussole et la regarde. 

	 

	NOAH : Alors… Le Nord est… par-là !

	 

	Chacun indique une direction différente des autres, ce qui renforce leur dépit.

	 

	RAYANE : Si on s’en sort, promis je ferai n’importe quoi ! Je serais même prêt à faire la vaisselle, c’est pour dire !

	OCÉANE : Je parie qu'en plus y a plein de loups ici !

	SOLUNE : Mais non, y a pas de loups.

	 

	On entend un loup hurler. 

	Les enfants tournent aussitôt la tête vers le côté Jardin.

	Solune tente d’être rassurante. 

	 

	SOLUNE : Bon, OK. Mais c'est sûrement le seul.

	 

	Le hurlement d’un second loup se fait aussitôt entendre. 

	Les enfants tournent aussitôt la tête vers le côté Cour.

	Solune tente d’être rassurante. 

	 

	SOLUNE : Nan, mais ça… c'est juste des bébés loups, c'est à peu près sûr.

	ELIANA : Bon ! L’important, c’est de rejoindre la route !

	CLÉMENCE : Et quand on rejoindra la route, on fera du stop !

	NOAH : C’est comment qu’on fait du stop ?

	CLÉMENCE : Je te montre, c’est pas compliqué ! Tu mets le pouce en avant…

	NOAH : Le pouce en avant ?

	 

	Rayane se remet à chantonner.

	 

	RAYANE : Et tchic et tchac…

	ELIANA : MAIS… TAIS-TOI, ON A DIT !

	 

	…

	Merci à vous de vous intéresser à « Trop craignos la colo ! ».

	Si vous souhaitez en lire davantage, n’hésitez pas à me contacter par email (thomas.jeanneteau@gmail.com), en indiquant le nom et les coordonnées de votre troupe, et je me ferai un plaisir de vous envoyer l’intégralité du texte. 

	À bientôt !

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Scène 7 - Le départ de la colo 

	 

	Personnages :

	
		L’animateur

		Les 9 enfants de la colonie :



	
		Solune

		Rayane

		Lily Rose

		Noah

		Alexis 

		Océane

		Soan

		Clémence

		Eliana



	 

	Les enfants sont répartis sur scène avec les affaires qu’ils avaient au début de la saynète. 

	L’animateur attend avec eux, un peu à l’écart. 

	Il ne fait pas le fier.

	En attendant l’arrivée de leurs parents, les enfants lui font du chantage.

	 

	RAYANE : On a ton numéro.

	SOAN : On sait où tu habites. 

	OCÉANE : Si t’es clean avec nous et que tu nous envoies chaque mois les paquets de bonbons qui sont convenus…

	ALEXIS : … nous on restera discrets sur ce qui s’est passé au début de la colo.

	ELIANA : Et sur le fait que tu as organisé ta colo juste à côté d’un coin avec des loups…

	LILY-ROSE : Alors, fais pas le malin !

	NOAH : Ouais, on t’a à l’œil !

	 

	…

	Merci à vous de vous intéresser à « Trop craignos la colo ! ».

	Si vous souhaitez en lire davantage, n’hésitez pas à me contacter par email (thomas.jeanneteau@gmail.com), en indiquant le nom et les coordonnées de votre troupe, et je me ferai un plaisir de vous envoyer l’intégralité du texte. 

	À bientôt !

	 

	 

	 

	 

	 

	
Notes

		[←1]
	 Ainsi que plusieurs voix adultes, en amont du spectacle, pour enregistrer les « voix off parents » de la scène 1.
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